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ä dire que sa presence, en quantite, y est determinee par son

coefficient de solubilite dans l'eau marine. Des bacteries habi-
tent Ies eaux marines et les fonds marins. Par consequent, si ce

cimetiere est cellulosique, ce sera la regression moleculaire
microbienne des tourbieres; c'est-ä-dire la regression produc-
trice de dechets de plus en plus carbones et s'il est albumino'ide,
ce sera la regression sulfhydrique. Que cette regression sulfhy-
drique s'accomplisse au contact d'un sediment argileux et

ferrugineux et ce sera la production d'une boue bleue. Quoi
qu'il en soit, j'ai reproduit experimentalement une boue bleue

par activite biologique microbienne. J'ai pense que ce fait
pouvait interesser les geologues qui s'occupent d'oceanographie.

Institut agronomigue de Gembloux.

A. Rothen et Gh. Boissonnas. — Analyse precise de faibles
quantites de composes nitres.

II s'agissait de trouver une methode d'analyse nous permet-
tant de doser les plus faibles quantites possibles d'oxyde
d'azote se trouvant ä des concentrations tres minimes dans

des melanges gazeux. La methode au nitrometre etait inutili-
sable, la solubilite de NO dans 1'acide sulfurique concentre
rendant impossible la mesure de quantites inferieures ä 0,3 cm3.

Nous aurions pu songer aux methodes colorimetriques, mais

elles ne nous ont pas paru presenter une securite süffisante.
Elles sont d'ailleurs moins sensibles que celle que nous avons
mise au point.

Nous etions obliges, pour obtenir une bonne recuperation des

oxydes d'azote, de les absorber dans des solutions de potasse
ä 30%. Aussi avons-nous pense que la seule methode utilisable
etait de reduire, par l'alliage Devarda, les nitrates et les nitrites
obtenus et de distiller l'ammoniac forme dans une solution tres
diluee d'acide sulfurique, que l'on titrerait volumetriquement.
Quelques essais nous ont montre qu'il etait impossible de titrer
des solutions diluees (concentration N /50), au moyen d'indi-
cateurs colores, la sensibilite de ces derniers etant insuffisante.
C'est pourquoi nous avons cherche ä utiliser la methode conduc-
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tometrique. Cette methode a dejä ete utilisee par Dutoit et
Duboux pour le dosage de l'ammoniac dans les vins. Lors de la
titration d'un acide par une base, les courbes representant la
conductibilite en fonction de la quantite de reactif ajoute sont
formees par deux droites dont l'intersection correspond ä la

neutrality.
L'appareil ä distiller etait tout d'abord constitue par une

colonne ascendante en verre, garnie de perles de verre sur une

longueur de 15 cm, suivie par un refrigerant egalement en

verre. Nous avons procede ä toute une serie d'essais ä blanc

(distillation de 200 cm3 d'eau distillee additionnee de 45 cm3 de

potasse ä 30% et de 1 grd'alliage Devarda), c'est-ä-dire d'essais
dans lesquels toutes les conditions etaient conservees, sauf la

presence d'oxydes d'azote. Ces essais nous ont montre qu'il y
avait un passage important d'alcalinite (correspondant ä

0,560 cm3 de potasse N /50), variable dans une large mesure
suivant les essais, malgre le soin apporte ä operer dans des

conditions identiques. Nous avons ete amenes ä rechercher les

causes de ce passage d'alcalinite, afin de l'eliminer. Ces causes

sont les suivantes:
'1° Solubilite du verre dans la vapeur d'eau. — Nous avons eta-

bli un appareil ä distiller entierement en etain (corps paraissant
neutre). L'alcalinite passant lors de la distillation d'un essai ä

blanc fut de ce fait diminuee de moitie.
2° Alcalinite due ä Veau distillee. — L'eau distillee utilisee

aux Laboratoires de l'Ecole de Chimie contient des composes
azotes reductibles en ammoniac (en quantites correspondant ä

une concentration de N /20000). Elle est soumise ä une
purification par ebullition en presence d'alliage Devarda en solution
legerement alcaline.

3° Alcalinite due ä la potasse. — Cette alcalinite correspond
ä des concentrations de 3/1.000.000 en ammoniac. Elle est
eliminee par ebullition avec de l'alliage Devarda.

4° Alcalinite due ä Valliage Devarda. — Contenue probable-
ment sous forme d'azoture d'aluminium, eile correspond ä des

concentrations de 1,5/100.000 en ammoniac. Une ebullition
prolongee de l'alliage Devarda avec de l'eau distillee la reduit

presque ä zero; mais l'alliage a alors perdu une grande partie
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de ses proprietes reductrices, et, dans la suite, nous avons renonce
ä cette purification, nous contentant de peser avec soin des

quantites toujours egales d'alliage.
Ces causes d'erreur eliminees, et en observant certaines

precautions telles que d'eviter le sejour pendant plusieurs heures de

solution de potasse dans les burettes (enrichissement en alcali

par attaque du verre) et d'operer dans des conditions toujours
identiques, nous avons obtenu des essais ä blanc constants ä

moins de 0,005 cm3 de potasse N /50 pres. Apres environ 200

titrations conductometriques, la methode a ete suffisamment
mise au point pour pouvoir reconnaitre avec precision des

quantites d'oxyde d'azote de l'ordre de 0,002 cm3,

correspondent ä 0,000.0016 gr d'ammoniac et doser ä 1% pres des

quantites de l'ordre de 0,2 cm3 de NO. Cette sensibilite permet
done de mesurer quantitativement des quantites d'ammoniac
ä peine decelables qualitativement au moyen du reactif Nessler.

La mise au point de cette methode d'analyse nous a paru
presenter un certain interet. Elle permettra de poursuivre
certaines recherches delicates sur la fixation de l'azote atmos-
pherique et d'en aborder d'autres jusqu'alors inaccessibles en
raison de la petitesse des quantites d'oxydes d'azote en
presence.

Seance du 25 juin 1925.

L. Palmans. — Note complementaire concernant la formation
des boues bleues, (Presentee par M. Collet.)

M. le professeur Collet m'a fait, ä propos de la publication
de ma note sur la formation des boues bleues, une observation
justifiee quant au role des sulfates dans la production sedimen-
taire de l'acide sulfhydrique. Je crois qu'il aura toute
satisfaction dans les explications ei-apres:

Dans ma note, j'affirme que les bacteriacees qui habitent la
fosse abyssale de Lutry, mineralisent les matieres organiques
azotees avec liberation d'acide sulfhydrique. Par consequent,
si ä cet endroit il existe fortuitement une argile ferrugineuse,
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